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Poussa un cri de surprise: Ellen Mac-Gaway était devant lui, age-
nouillée sur la tombe de ses parents.

Profondément ému, le curé de Dumborough tomba à genoux
Près de la jeune fille et joignit ses prières aux siennes. Puis, quand
Ellen se leva, il la suivit silencieusement jusqu'à la porte du cime-
tière, admirant au fond du cœur comment Dieu avait proihptement
Meaucé ses désirs.

Dès qu'ils eurent franchi l'enceinte, le vieux prêtre manifesta
Vivement toute sa joie.

"Enfin! nous vous retrouvons, miss Ellen, s'écria-t-il, vous que
"ous avons tant cherchée,! Je savais bien que tôt ou tard vous
'eviendriez parmi nous!"

Ellen sourit sentant qu'elle était près d'un ami fidèle et sûr. Le
eluré de Dumborough lui rappelait son heureuse jeunesse et toutes
les traditions de son enfance.

u Quoi ! dit-elle, vous m'avez cherchée, monsieur le curé •
-Oui! certes, et longtemps, ma chère enfant. Le pauvre sir

Gilengarry, votre oncle, a fouillé l'Angleterre et la France, mis
en mouvement toutes les polices et en oeuvre tous les jour-
nauX, avant de mourir ici au milieu de nous !.... Mais vous étiez
'bien cachée et votre retraite est restée ignorée.

Enfin vous voici, Dieu soit béni!"
Stupéfaite, Ellen regardait le prêtre.
La pensée que sir Glengarry l'avait cherchée avec ardeur lui

nettait au cœur une vive souffrance, mais son premier mouvtment
eUt de demander si son oncle était mort dans la foi d'O'ConnelL

]e vieux prêtre la rassura.
Oui, ma chère Ellen, il est mort converti, catholique comme

yos, après avoir vécu au milieu de nous, au Fern-Cottage, pendant
e lOngs mois.

~Dieu soit loué ! murmura la jeune fille, c'était mon voeu le
Plus cher !

n8 t6vaient pris tous lès deux le chemin du Fern-Cottage. Ellen
ý fit raconter toute la vie de son oncle en Irlande, sa conversion

' mplèt, qui la fit pleurer de joie; à son tour elle expliqûa son
dé part d'Ecosse et son séjour en France; quand elle arriva à sa

t Précipitée de Brest, le curé sourit discrètement et mit la main
sa poche pour s'assurer que la lettre de Mme d'Aiglemont y

t&ait encore. Puis, la jeune fille retraça sa visite à Glengarry-
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